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1.
— Papa Triathlon arrive enfin, marmonna Summer en voyant le Dr Rafael Valdez se diriger vers la garderie.
Il était encore à une certaine distance, mais en le regardant s’avancer sur le trottoir, elle fut frappée par la réaction des patients et du personnel médical qui marquaient un temps d’arrêt devant le beau chirurgien espagnol. Il était difficile à ignorer, surtout pour elle qui avait quitté son poste dans un prestigieux hôpital pour venir s’installer dans cette île, loin des séducteurs en tout genre.
À seulement quelques kilomètres de la côte de Boston et accessible par ferry ou avion léger, Maple Island lui donnait le sentiment d’être à mille lieues des problèmes qu’elle avait laissés sur le continent. À cette époque de l’année, l’île connaissait les mêmes hivers rigoureux que la ville où elle avait grandi, mais il y régnait une ambiance permanente de vacances, et le froid ne la gênait pas. Avant longtemps, le soleil brillerait de nouveau, et l’afflux de touristes multiplierait la population par deux. Si elle renonçait aux idylles estivales — et aux idylles tout court —, elle pouvait être heureuse ici.
Employée comme assistante puéricultrice à la crèche du personnel du centre médical, elle ne pouvait cependant pas éviter le Dr Valdez dont le charme viril ne la laissait pas insensible, en dépit de ses belles résolutions. Athlétique, il possédait un corps de rêve harmonieusement hâlé par les sports qu’il pratiquait avec assiduité — natation, course et vélo — et qui lui avaient valu son surnom de papa Triathlon. Un régal pour les yeux, il ne serait jamais davantage pour Summer. De toute façon, même s’il n’avait pas été un collègue — elle fuyait comme la peste les relations sentimentales dans le cadre de son travail —, il n’avait d’yeux que pour une seule personne du beau sexe : Graciela, sa fille et grand amour de sa vie, âgée de trois ans.
S’occupant de la fillette à la crèche, Summer passait trop de temps avec son père pour sa tranquillité d’esprit. Toute attirance mise à part, ils n’étaient pas souvent d’accord sur la meilleure façon de répondre aux besoins particuliers de l’enfant. Et leurs caractères semblaient incompatibles, même si son statut de père célibataire était déjà rédhibitoire pour Summer.
La dernière fois qu’elle avait perdu la tête pour un père et son enfant, elle avait pris pour de l’amour ce qui n’était qu’une solution commode pour Marc. Et pendant qu’elle s’occupait avec dévouement de son fils, Leo, persuadée qu’ils allaient fonder une famille, Marc se servait d’elle pour se distraire en attendant le retour de la maman du garçonnet.
Elle ne commettrait plus jamais l’erreur d’accorder sa confiance à un homme qui ne l’appréciait que pour ses qualités d’éducatrice.
Elle regarda Gracie tourner les talons et partir en courant, échappant pour la énième fois à son père. Mais la patience du père avait des limites et, la soulevant dans ses bras, il repartit à grands pas sans se soucier de ses protestations.
Summer avait vu beaucoup de bambins faire des caprices, mais un enfant autiste devait être traité avec un soin particulier. Il était incapable de saisir le concept de retard, et Gracie ne comprenait pas qu’elle retardait son père en route pour son travail.
— On dirait qu’il y a un problème ce matin, observa sa collègue et amie Kaylee. Il n’a même pas eu le temps de se sécher les cheveux.
Même à cette distance, Summer voyait briller les cheveux humides du beau chirurgien sous le soleil. Si l’incident n’avait rien d’inquiétant, cette perturbation de leur routine pouvait être un problème pour Gracie. Summer aimait travailler avec la fillette, mais ses problèmes de communication et ses difficultés d’apprentissage conduisaient souvent à des accès de colère.
Elle surprit le sourire narquois de Kaylee.
— Quoi ? Qu’est-ce qu’il y a ?
Certes, elle se plaisait à imaginer les boucles brunes de Rafael humectant sa nuque. Mais ça signifiait juste qu’elle était attentive aux autres. Cela faisait partie de ses compétences de spécialiste des enfants, même si pour l’instant, elle était plutôt cantonnée aux soins quotidiens.
Alex Kirkland, directeur et cofondateur de la clinique, l’avait engagée dans le but de lui confier à terme le poste qu’elle briguait. Avec l’extension prochaine de l’unité pédiatrique, on aurait besoin de ses compétences pour aider les jeunes patients à gérer leur maladie et à se préparer aux procédures médicales qui les attendaient.
Si elle pouvait laisser ses problèmes à Boston, elle serait heureuse d’assumer les deux rôles. Elle ne manquerait à personne, car Marc avait repris la vie de famille avec son ex et leur fils, et la mère de Summer avait désormais son second mari pour subvenir à ses besoins.
— Rien, répondit Kaylee avec un regard éloquent aux deux silhouettes dont Summer n’arrivait pas à détacher les yeux.
— Oh ! arrête ! rétorqua Summer en lui assenant un coup de panda en peluche.
Pour la énième fois, elle se demanda où étaient la mère de Gracie et le reste de sa famille. On savait peu de chose du beau chirurgien, sinon que c’était un précieux atout pour la clinique. Malgré son excellente réputation de chirurgien orthopédique, elle le trouvait difficile, entêté, réfractaire à tout conseil amical. Aussi séduisant soit-il, s’il se comportait ainsi avec tout le monde, cela pouvait expliquer son célibat. Elle-même avait des papillons dans l’estomac quand il se trouvait dans les parages. Mais elle avait vu combien il pouvait se montrer affectueux avec sa fille, et elle savait qu’il cachait un cœur tendre sous ses abords abrupts.
Elle évitait de porter des jugements, mais il lui arrivait de penser que les gens ne faisaient pas assez d’efforts pour sauver leur couple quand ils avaient des enfants. Les familles brisées étaient toujours pour elle source de douleur, à l’image de la sienne. C’étaient les enfants qui souffraient le plus quand les parents décidaient de se séparer. Dans son cas, non seulement elle avait perdu son père, mais il avait emmené son demi-frère auquel elle était très attachée, coupant tout contact entre eux et la laissant comme amputée.
Elle avait grandi en considérant Robbie comme son grand frère vers qui elle se tournait pour trouver conseil ou réconfort, et le perdre avait creusé un grand vide dans sa vie.
Pour une enfant aussi jeune que Gracie, grandir sans sa maman avait dû être une épreuve dévastatrice. La fillette ne parlait jamais d’elle, et Summer avait remarqué que le Dr Valdez ne portait pas d’alliance. Peut-être avait-il eu un chagrin d’amour, ce qui expliquerait son attitude défensive. Il avait peut-être aussi du mal à assumer son rôle de père célibataire. Mais avec le temps, il pourrait fort bien renouer avec son ex, comme Marc lorsqu’il avait quitté Summer, un an plus tôt.
Quand on fréquentait un homme qui était aussi un père, la peine était double en cas de rupture, car on perdait l’un et l’autre. Malgré l’amour et le temps qu’elle avait consacrés à l’enfant de son compagnon, l’ex-petite amie n’avait pas le droit de garder le contact quand le couple se séparait. Perdre Marc avait été douloureux, mais elle avait souffert mille morts quand on lui avait arraché le petit Leo, âgé de cinq ans, qu’elle avait fini par considérer comme son propre fils. Marc avait décidé de pardonner à sa femme infidèle lorsqu’elle avait voulu revenir, et Summer était soudain devenue inutile.
Le goût amer de la trahison avait entaché son objectivité. Elle ignorait tout des secrets des Valdez et ne voulait rien savoir, s’étant juré de ne plus commettre la même erreur. Le jour où elle déciderait de fréquenter de nouveau un homme, il faudrait qu’il soit célibataire, sans enfant ni ex-compagne.
D’ailleurs, elle doutait que Rafael veuille s’engager dans une aventure amoureuse. Depuis son arrivée sur l’île, personne ne l’avait vu avec une femme, et son dévouement pour ses patients — notamment les jumeaux Walsh, âgés de dix ans, qui souffraient de graves lésions vertébrales et dont il s’occupait beaucoup — ne lui laissait guère de temps pour lui.
Elle ne l’imaginait pas en amant potentiel, mais elle voyait que c’était un bon père, qui s’efforçait de donner à sa fille le meilleur départ possible dans la vie en jonglant entre les exigences de son foyer et celles de sa profession. Ce n’était sûrement pas facile pour un papa célibataire très occupé de faire face aux besoins particuliers d’une fille autiste, et Summer se gardait bien de critiquer ses talents d’éducateur, mais il aurait eu tout intérêt à demander ou accepter de l’aide de temps en temps.
Sa propre mère s’était montrée aussi obstinée quand son père les avait abandonnées, refusant tout soutien financier ou affectif. Aujourd’hui, Summer se rendait compte combien sa mère avait dû souffrir pour être aussi déterminée à se débrouiller seule. Summer avait été la victime collatérale de cette situation. Entraînée dans le conflit qui opposait ses parents et forcée de choisir avec lequel elle voulait vivre, elle avait grandi trop vite. Elle espérait que Gracie ne serait jamais soumise à un tel stress, destructeur pour son développement.
Il avait été injuste de mettre cette pression sur la petite Summer âgée de huit ans, mais dans ce climat de passions exacerbées, elle avait été contrainte de rester avec sa mère puisque son père avait une liaison. Dès lors, son père avait demandé la garde de son demi-frère et était parti à l’étranger recommencer une nouvelle vie avec sa maîtresse.
Ils avaient tous été dévastés par la rupture, mais ses parents voulaient une séparation nette. Ils s’étaient dit et fait des choses impardonnables et n’avaient pas permis aux deux enfants de rester en contact. Peut-être avaient-ils cru qu’ils étaient assez jeunes pour s’en remettre, mais Summer n’avait jamais oublié Robbie, et aujourd’hui, elle ne savait pas comment le retrouver.
Avec le recul, elle comprenait pourquoi sa mère avait choisi de ne plus compter sur quiconque après cette trahison, mais lorsque sa santé s’était détériorée, Summer avait été la seule à être là pour elle.
Incapable de travailler à plein temps, sa mère n’avait pas les moyens de gâter sa fille, et Summer avait trouvé un emploi après l’école pour compléter leurs revenus pendant que ses camarades adolescentes faisaient la fête ou organisaient des séances de shopping. Elle n’avait jamais reproché ces sacrifices à sa mère, mais quand celle-ci s’était remariée, Summer s’était sentie libre, soulagée du fardeau des responsabilités qui avaient tant pesé sur elle. Depuis lors, elles n’avaient plus été vraiment proches. Summer n’avait plus sa place à la maison.
Elle ne souhaitait pas s’immiscer dans la vie des autres, mais selon elle, le Dr Valdez avait tort de vouloir monopoliser l’univers de Gracie. Il n’y avait pas de prix du meilleur parent de l’année pour récompenser celui qui s’épuisait pour son enfant sans personne pour le seconder.
Elle avait étudié dur pour pouvoir travailler avec des enfants en situation de vulnérabilité, et elle savait le temps et la patience nécessaires pour communiquer avec eux et les faire progresser. Si le Dr Valdez consentait à lui donner une chance, elle était prête à partager avec lui tout ce qu’elle avait appris pour lui faciliter un peu la vie.
— Tiens-moi ça, s’il te plaît, dit-elle en tendant la peluche à Kaylee.
Summer quitta son poste d’observation pour aller à la rencontre du Dr Valdez et de sa fille, en se persuadant qu’elle agissait uniquement dans l’intérêt de Graciela.
Quand elle rejoignit Rafael, il avait changé de tactique et parlait à sa fille d’une voix apaisante. L’espagnol scolaire de Summer était un peu rouillé, mais elle reconnut les mots familiers Te quiero mucho, mi hija. Summer s’émut de voir cet homme cassant exprimer ses sentiments pour sa fille avec tant de tendresse. Comment ne pas l’imaginer lui chuchotant des mots doux à l’oreille dans sa langue natale, rauque et sensuelle ?
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Dans la clinique de Maple Island, Summer prend soin des
enfants de ses collégues médecins. Si les petits lui rendent
bien I'amour qu'elle leur porte, gérer les parents n'est pas
toujours facile, hélas. Sa relation avec le Dr Rafael Valdez,
lui cause notamment quelques soucis. Cet homme, papa
de l'adorable Gracie, semble chaque jour réticent a lui
confier sa fille. Bien qu'agacée par |'arrogance du médecin,
Summer est résolue a gagner sa confiance, pour le bien de
la petite...

JANICE LYNN
Amoureusedesonmeilleurami

Infirmiere & I'nopital de Knoxville, Kami a la chance de
travailler avec le Dr Gabriel Nelson, aux urgences. Bien plus
que de simples collegues, ils sont amis ! Les rires partagés,
les joutes verbales sont un bien précieux qui égayent
leurs journées intenses. Seulement voila, depuis quelque
temps, Gabe s'est mis a flirter avec Kami. Une innocente
séduction qui la trouble au-dela de toute raison. Serait-elle
amoureuse ?
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